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CONGRÈS DE DIJON . 
Ce, sera UDJ très beia.u Congrès. Toutes1 disrposWons sont prises par 

le Colhité d'organisation pour a;S!>'Urer ·aux Congressistes, aux plus 
bas prix possibles, un sé jour tout à la fois utile et agréable. 

Nous avons eu malhew:eusement des difficultés pour obtenir la 
réduction de 20 % pow· participation au Congrès. A une première 
demande faite a u nom de la C.E.L., on a répondu par un refus parce 
que la C.E.L. serait un organisme commercial. 

Nous avons refait une demande au nom dei l'Institut. On tique 
parce qu'il y a « coopératif », et je ne suis pas sûr d'obtenfr satis­
faction. 

Si oui, le:s papiers vous parvieindrnnt immédiatement. 
Mais cet avatar de del'nière hem:e n 'empêche1·a pas lei succès sans 

précéd>ent de notre grande rencontr.e1. · 

POLICE MONOTYPE CORPS 1 O 
C.E. L. 1 

Nous continuç·rons à livrer ces polices, dont 
nous avons donné le modèle. Nous pouvons 

livrer des 'h polices d e 2 kg environ, ainsi 
que des réassortiments. 

Nous peruons livre·r enfin, pour Pâques, 
les polices gros corps. 

1 SERVICES DE L'EDUCATEUR 
1 Comme il ne nous était pas possible de 
1 vous faire parv·enir avant le Congrès un nu-

l 
méro ordinaire dti « !'Educateur », nous vou11 
livrons aujourd'hui un n° ~pécial sur la 
Météorologie, qui vous intéressera certaine­

! ment. 

1

. Quelque's-unes des fich es jointes seront 
mises en vente séparément. 

1 

Le N° suivant r'endra compte de notre 
Congrè~ de Dijon. 

Venez nombreux assister à notre 

CONGRÈS DE DIJON 

t5 MARS 1947 
CAN N E 1 (A.• M.) 

iDITIONS DE L'jCOLI 
MODERNI FRANCAISE 
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Notes des services 
administratifs de la C. E. L. 

Notr.e installation à Cannes est terminée. 
Les employé& commencent à avoir conscience 
de leur spécialisation. L'organisation des 
fiche15 comptables nous aidera à éviter er­
reurs et doubles emplois. 

Désormais les réclamations n €J devraient 
être qu'except:ionnelles (compte t enu naturEJl­
lement des retards inévitables dans1 certaines 
livraiw ns) . 

Mais il faut absolument que le:s institu­
teurs se disciplinent : 
10 Ecrivez votre nom très J.isiblçment en ca­

ractéres d 'imprimerie (la s-ignature illisi­
ble n e suffit pas) . 

20 Ecrivez très lisiblement au~si le nom de 
la localité. 

30 N'oubliez pas le Département · (et men­
tionnez le départ·eemnt aussi sur le:; jour­
naux scolaires). 

oi0 Indiquez la gare sur vos commandes. 
50 Quand vou15 commandez des brochures 

d'Ed. N. ·P. ou des B.T. ou des Enfantines, 
n 'oubli·Ez pas le n° dans la série d e la 
brochure, ce n o étant plus util!e pour 
nous que le titre de la brochure. 

&o Pour les matéri·e1Js d'imprimerie, indiquez 
le n o du corps désiré ou l'âge des élèves. 

7° Ne passez pas deux fois la même com­
mande, ou bien indiquez très lisiblement : 
Rappel. 

8° N'oubliez jamais votre n o de fiche comp­
table qui nous est plus précieux que tou­
te1S autres i.I:ldications. 

9° Séparez toujours Commandes - Récla­
mations - Let tres pédagogiques à Freinet . 

10° Ne glissez aucune lettre dans les colis 
ou les journaux scolaires. Vous éviterez 
pertes et r etard.si dans. ~es réponses. 

11° Nous répondons actuellement à toutes 
lettres et commandes. Si vous n'avez pas 
reçu de réponse après huit jours, vous 

pouvez réécrir1e1, cat il se· pourrait qu'il 
y ait perte. 

120 Les factures sont faites immédiat ement 
après l'envoi des colis. Payez de mêm·e 
au plus tôt. Ou bien envoy<:z acomptes. 

13° Si vous avez satisfait à toutes oes ins~ 
t ructions1, n e manquez pas de nous si­
gnaler tout ce qui vous sembJ.e ne pas 
êtr.e parfait dans notre admini.Stration. 
La plupart des innovations heureuses de 
ces temps-ci sont, à l 'or\gine, des sug­
gestions de camaradelSI. 

140 'Et ne craignez pas pour vos fonds. S'il 
y a parfois désaccord, soyez persuadés 
que, après explication, nous arrangerons 
toujours l'affair·e et que· vous ne JSer ez 
jamais lésés. 

A V ENDRE, cause double emploi, un survol-
teur-dévolteur 110/220 v . ou vice-ver~a . Puis­

sance: 2 kw . ou 15 ampères. Poids : 29 kg. Prix 
exceptionnel : 4.500 fr . Fa ire offre : A micale 
Laïque. 

LIVRES REÇ\JS 
et que nous pouvons envoyer 
pour lecture et comptes rendus 

aux camarades 
qui nous en feront la demande 

T rouard Riolle : Essai de pédagogie paysanne 
(Trouard Riolle , éd .) . - Rachel Baker : Dr 
Morton , l'homme qui a vaincu la douleur , Ed. 
Réalité, Paris. - Pougatch : Charry (Vie d'une 
communauté de jeur;esse), Ed . du Chant Nou­
veau . G . de Parrel : Traité de R ëéducation (Les 
Ordres de Chevalerie, Paris). - Zaslavski : La 
démocratie soviétique (Ed. Sociales, Paris) . -
J . P!'rY :. Mes 126 gosses (Flammarion, éd.) . -
Claude Aveline : Le Point du Jour, roman (Jas­
pard , éd.). - Jean Château : Le réel et l' ima­
ginaire dans le jeu de l'enfant (Librairie Vrin, 
Paris). - Yvonne Meynier : Maria de /'Assis­
tance (Calmann, Lévy, éd .). - Louis Johannot: 
Le raisonnement mathématique de l'adolescent 
(Edit.: Delachaux et Niestlé) . - Le développe. 
ment mental (auteur-édit. : Dr Edouard Clafa­
rède) . - Le<& Méthodes (auteur-édit.: Clafarède). 
- Comment combattre les mauvaises habitudes 
(aut.: Legajean ; édit. : Edouard Aubanel) . -
La volonté {aut.-édit.: Legajean) . - La person­
nalité (aut. -édit . : Legajean) . - La timidité vain­
cue (aut.-édit. : Lega jean). - La mémoire (aut.­
édit.: Lega jean) . - Pour devenir un homme 
d'action (aut.-édit. : Legajean) . - L'optimisme 
(aut.-édit. : R. de Saint-Laurent) . - Le mariage 
heureux (Charles A imeras ; édit-.: Ed. Aubànel). 
- L'obsession (aut.-édit.: Legajean). - Métho­
de progressive e·t complète de culture physique 
(aut.-édit.: R . de Saint-Laurent). - Comment 
tremper son caractère (id.) . - Comment se gué. 
rir du scrupule (id.). - Comment se conduire 
et se perfectionner (Jar l'auto-suggestion (id.) . -
Les légendes basques (Gil C . Reicher ; édit. : 
Adrien Maisonneuve) . 

Liste des Disques C. E. L. 
actuellement réédités et en vente 
au prix de 105 fr. , port en sus 

403. Chant de Lei. 

102. Au jeune soleil. - Ronde des fleurs prin-
tanières . 

104. Bohjour. - Noël. 

101. Le Semeur. - Les Marteaux. 

462. ]'ai vu la mésange. 

503 . Au devant dei lœ vie'. 

505 . Le Tilleul. 

204. Fleurs japonaises. - S ur' les flots chan-
geants. 

203 . Pa,. la nuit charmée. 

202. Quadrille enfantin. - Petits pantins. 
302. Ballet. - Valse 14 de Chopin . 
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Travail manuel et observations météorologiques 
à /'école de Tournissan (Aude) 

MÉTÉOROLOGIE et CLIMATOLOGIE 
La météorologie ou physique de l'atmos­

phère-, est devenue, d ei scieincei empiriqu•e', 
une ·science exacte· qui obéit! à des lois déter­
minées. 

L'habitude de consulter le ciel, de noter 1es 
phénomèn€'s naturels, de prévoir le temps, 
est vieille comme le Monde. De nos jours, 
de très nombreuses stations correspondent 
filltre elles par téléphone ou T.S.F. et 
l'O. N. M. (Office National Météorologique), 

centralise chaque joUJr les innombrab1'es do­
cuments qui lui parviennent et qui lui ser­
vent à dresser 1°es cartes et donner les aver­
tis:s.ements ou conseils si utiles aux cultiva­
teurs, aux marins et- aux aviateurs 

De plus, la météorologie concourt à détei·­
mineQ· le climat d'une région et, par là, 

à donner à un pp.ys un des éléments les 
plUS' importants pour son étude géographi­
que. 

Chaque école peut fort bien, sans instal­
lation compliquée, faire de:s observations 
météorologique•s et chaque maître, aidé de 

ses élèves, peut, dans une large mesure, 
partJiciper à la déteirmination du climat de 
son vH!age. 

C'est de l'ensemble du plus grand nombre 
d'observations que découle tout l'intérêt des 
observations climatologiques. Ainsii, les mé­
thodes actives ne perdent pas leurs droits iet 
peuvent, dans ce domaine, participer à ~'épa­
nouissement de la Pédagogie nouvelle que 
nous mie:ttons à la base ci.e notre enseigne­
ment. 
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Prévision du temps 

Bien que •la previs10n du tempS soit unie 
chose fart délicate, il e5t possi:blè, par l'ob­
servation précise de certains indices, de· dire 
avec peu de chances de commettire une er­
reur : « Demain il fera beau » ou « Demain 
i:l pleuvra ». 

Pour cela, ~l faudra donc de la prudence, 
et ne fonder cette prévision que sur des · 
indioes nomb11eux et certains. Ces indices 
que nous pouvons tous observer, sont bien 
coI1111u15 des paysans, de ceux qui \Qvent en 
pleine nature, mais il.s n'ont de valeur que 

Pluîe 

pour les lieux· -où iis ont été observé~. et 
dans certaines circonstances. 

« Il y a un temps pour chaque vent iet 

pour chaque nuage », nous dit ·1e vieux cam­
pagnard. En observant chaque jour le ciel, 
les nuagEtS, }e vent et d'autres indices encore 
(nous le verrons plus loin), nous nous ren-

. drons compte de l'exactitude de ce dicton 
populaire. 

Voyons maintenant comment les plantes, 
les animaux, les astres et bien d'autI'les petits 
faits nou& permettronb de prévoir « le temps 
qu'il fera ». 

Beau temps 

CIEL ET NUAGES 
Très grande visibilité. 

' Montagnies semblent rapprochées. 
Cumulus - cumu'lonimJms. 
Cirrostratus. 

Sud ou Ouest. 
Fumée dispersée lentement. 

Entourée d'un halo. 

Scintmement faible. 
(brouïllard). 

Ciel rouge avan'!I le 1ever du ooleil. 
Sole<il couchant cuiwé. 

Nuages du .Jeve•r de soleil SE• dirn.ipant vite. 
Broui:J.lard avant }e lever du sol1E'il. 

Petits nuags pommelés venant du Nord. 
Cirrus légers. 

VENT 
Vient tournant avec le soleil Est· ou Nord. 
Trainée vit;e dissipée. 

LUNE 
Claire. -

ÉTOILES 
Scintfüement intense. 

(beau temps d'autant plu.~1 probable qu'eil­
l•es scintillent davantagie.) 

SOLEIL 
Soleil ·levant brillant1 <non brülant). 
Soleil couchant : teintes douces. 
Horizon net (séparé des nuages). 
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·PLUIE (suite') BEAU TEMPS (suite) 

ANIMAUX 

Les fourmis emportent leurs1 éeufs. 

Les viers de terre sortent die• leur trou. 

Les abemes s'éloignent de leur ruche. 

Les moucherons sont agiresis·ifs. 

Les hirondeilJ.es volent bas. 

L'es oies crient. Les poules sont agitées. 

Les poissons sautent hors de l'eau. 
Les canards plongent. · 

Les cochons bouleversent leur litière. 

Les bœufs se1 lèchent à cont:rte~poil. , 

Le chat fait sa toilette. 

La grenoume minet-t1e· du bocal monte à la 
surface. 

AbeiUes affairées. 

Iles araignéES tissent }eur toi'le. -_ 

Les moucherons montent et descendent. 

Les hirondelles vo}ent haut. 

Les oisleaux dei proie planent haut. 

Bêtes calmes_. 

Les vaches paissent tête au vent. 

PLANTES 

La ·:aitue étale ses feuilles. 

Cônes de sapins : les écailles sio resseirrent 

les unes contre 1'€'8 autres. 

Les écailles des cônes d e> sapin s'ouvrent. 

AUTRES INDICES 

On entend les bruits avec ruetteté, même les 

bruits lointains (train - cloches). 

Les douleurs a·humatisma:Les se réveillent. 

Les ,;-scaliE-rs en ciment ou en pierre « trans­

piren t ». 

L'écume de café restei sur les bords de la 
tasse. 

Le se1l « mouille ». 
Difficulté d'allum~r 1e poêle. 

Le panache dei fumée qui s'échappe du train 

est blanc, long, floconneux. 

La vapeur d''t'au se condense faciltemeint dans 

une atmosphèl'le' saturée. 

L'écume de café se rassemble au milieu 

de la tasse·. 

La fumé'<' du train se dissipe aussitôt. 
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A 

~ 
~Ill a 1a 

A: the.1.Mom~ ci 1"C11X.:ma,. 1: tl.°""'°"'èt~ ô ~ 
C: ~ m.ouill; . .!): ~nMhar Ô"'m~(OUCUl~~) 

· A&~i 1'1É:l'EPQOLoe.iQUE 

L'abri météorolo~ique 
L'abri simp:mé comprend un tableau de 

40 cm. ·sur 30 cm. environ, suir lequel sont 
fixés horizontalement au moyen de pH.ans, 
le ou 1e1s th'ermomètres. Ce tableau, protégé 
de chaque côté, par àes joues et abrité par 
un toit incliné vers le sutl, est fiJcé sur un 
support de 1 m. 50. 

Le tout ~st solidement planté en terre, afin 
d'éviter toutes· asciHati-ons, dans1 un endroit 
découvert, loin des murs et àE's arbres et sur 
une pelouse ou un gazon empêchant le rayon­
nement du sol. 

En aucun cas, cet abri ne doit être fixé 
sur un mur ou contre un arbre. 

Les · observations 
Dans les écoles, les obslervations peuvent 

se· failre· régulièrement deux fois par jour, à 
7 heures 45 et à 14 heul.'es. Exceptionnelle... 
ment et :en cas de perturbations occasion­
nelles (grêle, orage, etc.), les observations 
sont faites en dehors d~ ces heure·s. . 

10 Température. - La lire très rapide-

ment, les yeux à hauteur du niveau du li­
quide, sans touch•er l 'instrument afin d'éviter 
la montée rapide provenant de 'la chaleur 
de la itlain, du corps et de l'hal·eine. 

S'il s'agit d'un th!eu·momèt11e à maxima 
ou à minima, ramener après lecture l'index 
au niveau du liquide au moyen d'un petit 
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aimant que l'on glisse ·Le long du tube thff­
mométrique et qui attire l'index, ou procé­
der par s·Ecousses r apides. 

2 0 Pression atmosphétique. - Nover la 
press.ion indiquée soit par le niveau du mer­
CU!re, soit par l'a iguille s'il s'agit d'un bai-o- . 
mètr12, anéroïde. 

30 Pluie. - P rocéder comme il est indiqué 
fors de l'étude du pluviomètre. 

4 0 Vent . - Noter sa direction au moyen 
de la girouette, puis sa vitesS'e, en se r ap­
portant au t ableau indiqué plus lotn. 

5° Autres peirtm·bations. - Il faut aussi 
indiquer tous les phénomènes météorologi-

ques, s1i nombreux dans 'la Nature, par leur 
nombre 1e;t lwr fréquenc·e : nèrge, grêle, gré­
sil, brouillard, ro_sée, elic... On trouvera plus 
loin un tableau de signes conventionnels 
pe:rmettant d e l!es noter faci:lement dans u n 
espace réduit. 

L'obsei>7ateur doit aussi connaître les nua­
ges, c'est-à"dire nober leurs noms .en s•e fiant 
à leurs formes spéciaies et caractéristiques 
(voir tabl•eau plus •loin) . En effoet, par lem; 
forme, leur a'ltitude, leurs dimensions, les 
nuages sont les annoncia teurs de perturba­
t ions ·et suivent d es lois r igoureuses qui ont 
permis de l!es ide•ntifie~· . 

• croch.e ts 

,,, • ' ' •• '! ' : .• • •. . • ' . •. . ' . '' 

r é s ervoi,... 
Lt.a.nde d e prdecb:.m d..u .. ~5.::rv o i r 

tkerrnom.ètre èr. m<ùÙ'no. 

. thum.omètr~ à minima 

Tempérahtre 

La température est donnée par le th ermo­
mètre. Or, la plupan d:E! ce•s appan:eils · m is 
1en ven te dans leol bazars, m anquent de pré­
cision n 'ayan t pa,01 été con trôlés. P ar 'la suite 
les ob&ervations pE'uvent êtœ erronées. 

Il faut posséder un bon thermomètre à 
m et cm12• ou, mieu~. t rois ·therm omètres : 

1<> Thtnnomètre à m a){ima 
20 Th ermomètre à minima , 
3° Thennomèt r.e à mercure oHvant de PEY­

ch romètre pour ·la mesure· d e l'état 
h ygrométr ique de l'air (hum idité). 

Ce, appareils con t rôlés, rigoureusemen t 
.exac t:s., offrent t oute:; garanti es et perm d . 

-
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tent des obs~vations sérieuses. De plus 1eur 
prix est abordable. 

Il existe l'ei thermomètre mixte (à maxima 
et à minima) de Six et B'ellani, mais il a 
l'inconvénient, outre son manque de préci­
sion, dei se dérégler facilement et de coûter 
MISeZ , cher. 

Pour 1es écoles1 qui :ne peuvent 1engager 
t rop de dépenses (et c'est la grosse majo­
rité) on se contentera d'un bon thermomètre; 
à mercure. 

La considération des moyennes de tempé­
rature pour les diverses h~ures dei la jour­
née, montre que la température l)lllbit une 
va1riation diurne qui se caractérise comme 
~uit : 

• 

La température eommence à monter une 
demi-h€!1.lre environ après 1'€1 lever du soleil, 
le mouvement ascendant -se poursuit dans la 
journée, le maximum se produtsant non pas 
à midi, mais notablement après, générale­
ment vers 14 h., puis la W-mpérature baisse 
pendant 'L~ reste du jour et toute la nuit, de 
sorte que le minimum s'obse:rve un peu après 
le 'leV'eT du sole-il. L'écartJ de tiempératun·e 
entre la ·plus bau~ et la plu&1 basoo tempé­
rature de' la journée prend I·e nom d'am­
plitude de la variation diurne. Afin de se 
rapprochieir le plus possible de ces points 
extér~eu11·s, .on pourra, si l'on ne dispose pa;s 
de thermomètres à maxima et m1ru.ma, 
prendre les températurets1 à 7 h. 45 ev 14 h . 

VARiATiON DE LA PQE.SS iON AVEC L' ALTiTUDE 
Pte~~~ 

,,... Pt. tLUile - ~lan,, 
~tA·bAd,e 

en.. 1'n è'. t"t.e.ë en. -tn.è.t~ 

'fbO 0 596 2· OOo 

J5 o,s ioo 5~5 '3' OO O 

1~1 )5 2-oo 461 4· 000 

J3i 300 J..1- 06 5· OO O 

_f=2, '3 400 1 98 .f o· 0 OO 

714 5 OO 41 2.o. OO 0 
' 

67-#- -1 .. 000 ~)6 . 3o• 000 

Pression atmosphérique 
Le bar-omètr,e' scolaire à mercure ou le 

baromètre métallique anéroïde suffiront pour 
avoir une idée de la pression atmosphéri­
que. 

Il sera nécessaire de suivre pendant les 
périodes orageuses, 'les chutes brusques de 

pression annonciatrices de pi;Tturbations at. 
mosphériques et de noher dans ces cas excep. 
tionnels, heure par hie-ure }E'S variations de 
pression observées. 

En effet, ·les indications portées par l€iS 
fabricants : vruriable, beau, beau fixe, n 'ont 



.. 
L'lSDtJCA'fEUR 2::u 

• 
aucune valeur scientifique, seul le mouve­
ment de l'aiguil'le indicatrice a d!e l'impor­
tance - mouvement qui se traduit par les 
expressJons : « le baromètrie monte ou des­
cend » et qui sera notée en fonction de la 
durée. 

La pression at_mosphérique n 'a · 1en 'elle­
même aucune importance pui:squ'•elle dépend 
avant tout de l'a'ltttude. Mais les vairiations 
de pl'ession donnent une indication précieuse 
dans la prévision du tiemps que l'on peut 
traduire approximativement ainsi : 
1° Une hau~se après baisse accentuée an­

nonoe une dépression. 

~ 

2° Une baiss·e considérable et rapide an­
.nonce une dépression. 

3° Une l!laiisse lente et faibl& indique la 99a­
bilité du temps actuel. 

4° Une baisse continue et de longue durét­
ànnonce 1e beau temps. Si l'on est en 

hiv.er, elle prédit un froid vif et un ci€1 
clair. 

5° Une hauss.e rapide après baisse indi<'l,ue 
une déprernion. 

6° Une baiss·e rap-ide mais courte annoace 
un orage. 

70 Une baiss•e. en même temps que le eie! 
se couvre, annonce. une dépression. · 

-Nt ~f!tt'.sen. 
teLti.n .. No m. Vite,6c Ce C\u'on. ~oi.t - ' 

0 ,. calm.e o.~ ~h fc.unle vetl.i.cal.e 
i 1 venÎ ~fJt, i .15 

,, 
(Ls. i~· lil 1 e.s ~~ ,. 

4 u 
~ nhlm.od.~ ~1..3o 1 Pou..uliu. et ~ .,0 ~eèvett.t 

6 w ~ vent ftnt ~6)4.6" 9~~~~~ 
ô UiL-. vent vwf'en.t ~,.c,s " r~b~ (~é't-) 
'10 um t~l:e. 1G.9o ,, ~~ ~- .. 
12, WUI ... ~ ~dt10~ ~~~VoÀ:~e 

-

Le vent 
L'étude du vent fait l'objet die• deux consi­

dérations importantes : 
1° LA DIRECTION. - La fumée1 qui s'é­

lève. des cheminées donne déjà une indica­
tion intéressante mais il 1est préférab'le de 
se fi:e-r à la girouette que l'on poulTa faci­
lement installeT. 

Les girouetti;s fixées ordinairement sur les. 
toits sont fréquemment rouHléelSI et bloquées, 
et ne donnent pas- d'indication suffisamment 
précise. 

-. 

l'L •est préférable de construire une gi­
roueittie composée d'un mât de 5 à 6 m. de 
hauteur, planté en terrain découvert. La gi-. 
rouette proprement dite est composée <j.'un 
ruban de 50 cm. en forme d'orifla~e fixé 
pal' deux anneaux, à, une tige métallique 
surmontant le mât. 

81.ln:' le mât et à deux mètres de t e·rre. 
on assujettit une rose dm vient >s convena­
bl'emmt orientée et portant les 4 point& 
cardinaux marqués par les lettP;&. N-S-E-W. 
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L'abréviation W signifiant Ouest, provient 
de ce qu'en a'llemand « est » sei prononc·e 
« ost » ·et ·rest représenté par la lettre O 
EJ.Ui risque d'amener des confusions. 

Il suffit de se placer au-dessolls de· cette 
r0se de'S vents et re:garde:r le ruban tendu 
pour avoir 1a direction du vent. 

Si l'on veut éviter l'iil'StaUation d'un mâ.t, 
en terrain 1ibre, on peut fixe:r la giJrouett'e 
au sommet d'un mât de 3 à 4 m. plant:é sur 
le faite d'une maison. 

2° LA VITESSE. - La vit!!Sse du vent s.e1 

meisure au moyen d'un appareil appelé ané­
momèt1,e. Mais elle· peut · aU1Ssi être estimée 
en observant les etffets du vent dans la na-­
ture. 

La vitesse du vent augm~nte· avec 'L'alti-

tude sans que celle-là soit proportionnelle à 
c·e1He-ci. 

La Marine utilise· l'échet:e de Brn.ufort, 
La vitesse du ve:nt permet de calcule:r la 

pr2ssion qu'il exerce mr les objets. Ainsi, 
un vent ayant une vitesse de~ 1 cm. à la se­
conde, exerce sur un m 2 une pression de 
125 gr. · Le~ pressions étant proportionneUes 
aux carrés des vites~1e·s, on •Ei!lJ conclut qu'un 
vent ayant une vite&s e· de 10 m. à la seconde 
ou 3(i km. à l'heure «txu·cera par m 2 une 
pression de 125 gr. x 100 = 12500 gr., soit 
12 kg. 5, et que ~ri le vent a une vitesse de 
30 m . à la seconde ou 108 km. à l'heure, i'1 
exnce.rn une pression. de : 0.125 x 30 m 2 = 
112 km. 5 par m 2 sur un pan dis· mur de 
100 m 2 , cette pression rest d E• 11250 kg. C'e-st 
la tempête. 

t:.CHELLE DE BfAUfOQT(ma.r•·l'lc) 

N~ D é "'°m.'-n.a.t.:on.. 
.ùtus~ en 

N~ Dé~ 
V•~ EA 

... . cita--. "'àla -....i. 

-
0 ~ 0.1 1 9'Ulrui ftaio 12 .1~ 

1 ~~ -1 . ;i,. ' pt.h.l c.oup de vent 1A .16 
l kgw brl.oe ~-4 9 coup d.e wn1 H,.UJ 
.) petite ~ ~-Ô 10 fott COUfl de~ io.is 
4 joll.e bri.6e 6.Î> H tUttf ite 2'5 .jO 

5 -bon.ne bMe, &.10 12, OUt!UjaKV ~ilc~O 

6 f r<tl.6 10 .1 i 
1 . 

Les précipitations atmosphériques 

LA PLUIE. - .La hauteur de pluie est 
mzsuré :o à l'aide' d 'un pluvlomètre .. 

On peut, con~rtruire simplement ceb appa- · 
1 eil à l'aide d'une boîte; métal:liqurei de di­
mrnll ions conv<nables : seau à confiture ou 
à miel, boite à biscuits, ·etc ... L'~ss1entiel est 
de cons rver à la boîte un.2• fonn e régulière 
que r on pêut garantir à l'aide' d'tm bandage 

mét:aüique placé au-desl&ous du bord supé­
riew-. Il faut, En rE'ffet, q_ue 1es bords du 
pluviomètrn soient n etsr et t ranchants afin 
d'éviter le rejaillissemë'Pt des1 gouttes d'Œu. · 

Ce p1uviomèt·re de fortune~ 'tSt placé ·sur un 
socle monté 'iui-même sur un support de 
bois d E' 1 m. 50 environ. La boîte métallique 
est maintenue protégée contre les . vEnts au 
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,so = 

-p1uvi omètre. éorouv·ette 9radute 
(~e b.~.M~ • 

moyen de trois chevilles solidaires du socle. 
Le tout est; placé en lieu découvert, le pieu 

rigowr1euseme1nt1 verticaL 
La mesure de la hauteur d',eau tombée 

s'effectue de •la façon suivante! : 
On détermine, une fois pour toutes, l'aire 

de la surface de réŒ•ption : 
1 o Si .Ja boîte est parallélipipédique, il suf­

fit d'en mesurnr intérileruremient le côté. 
2° Si la boîti!O! est cylindrique, ·en mesurer 

le diamètiiei d'après le décalque sur papier. 
On peut auSSli, dans le \feuxième cas, prner 

le récipietnt vide, einsuite pliein, en déduire 
le poids, puis le· volume, et diviser celui~i 
par la hauteur . intéri~ure covr1espondante. 

Il faut prévoir aussi une éprouvette gra­
duée qui indiquera directement dès que l'eau 
du plüvimnètre se1ra transvasée, la hauteUŒ" 
de pluiç1 tombée:. ·La graduation de ~'éprou­
vette doit être en ràpport avec la surface du 
plu viomètre1• • 

Si ~ei diamètre dè- la boîte e>st 20 cm., la 
:ourfac~ · de réception est : 

_ [20] 2 = (10 X 10) rr= 100 X 3,14 = 314 cm2 

' .,X -
2 

ou 31.400 mm2 

A une hautieur de 1 mm. correspond donc 
un volume d'ieau de : 

;314 mm2 ou 31 cm3 4 pesant 31 g. 4 

f'leser 31 g. 4 d'eau à l'aide d'un · pèse­
l:ettr.es, les · verser dans 'l'éprouvette: qui, · ên 
l'occurence, pourra être r-emplacée par un . 

flacon (bilnrnn pyrex pair· 1exemple) et mal·­
quer le nivmu de l'eau au moyen d'une 

·gomll}1Ette ou d'un trait de lime encré ou 
peint; continue·r la graduatiOI11 en introdui­
sant de nouveau 31 g. 4 d'eau jusqu'à ce· que 
I.e Hacon soit plie-in. Il est clair que chaque 
trait indiquera un mm. d'eau tombée. CP0s­
sibilité de mesurer avec une grande préci­
sion au 1/10 de mm.) 

on peut me1s1urer la hauteur de pluie en 
procédant par pesée. Pour c·e1la, peser la 
quantité d'eau que contient le pluviomètre. 
Transformer lei nombr1e de grammes ou tjle 

0 .,., 

r:=~~=::J<>----,, pl ch1.ch.ette 
~of"i~ordale ... 

6m!liiiiiii----.suppc,.t de 
l'éprouv~tt~ 

tP."°.Yv ette. 

: ,1,1 
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Bm3 obtenu en mm• 'et le è.ivise:r par ia sur­
face de rooeiption en mm• du pluviomètre, 
afin d'obtenir e~ mm. la hauteur de ia chute 
d'eau. Dans le cas d'averses, me.sul'€Œ' la 
hauteur d'eau tombée aussitôt l'a~e1rse te:r­
minée. 

o: 

1(~11ornètre .scolQ.,tr'2: - et d _ 
~ette 9radu.œ corw:sron. ~ 

Neige 

l\l€1.Surer dans le pluviomètre la hauteur de 
neige mo!Le à 'l'aide d'une réglette graduée 
constituée par un morceau de double déci­
mèt11e commençant dire:ctement au numéro 
zéro.· 

Faire foID.dre cette neige dans le pluvio­
'mètre même, en tra.nsporhant ce derrüe:r 
dans un pièce chauffée. En aucun cas on 
ne doit faire fondre cette neiige 1e?l se 11er­
yant d'un poêle ou de toute autre source de 
c*üeur similaire., ce qu~ provoquerait une 
évaporation nuisible aux calculs. 

l"rooéder 1en1&uite comme lorsqu'il ~·agit 
de plui-e. 

Grêle ou grésil 

Procéder de même façon que pour la neige 
après avoir ndtîé cependant : 

1 • la durée de la précipitation. 

20 La natw·e des grains .: grêl6l eèch.e ou 
mê_lée de pluie. 

30 La grosseur moyenne ou le poids moyen 
d~ grêlons_ 

Nuages, nébulosité 
et insolation 

r.;a nébulosité 1exprime la fraction du ciel 
couverte par les nuages. El1e est indiquée 
par un chiffre compris entre O et 10 et s'ap­
précie à la simple_ vue ; 1elle n'a donc qu'un 
caractère d'approximation. Un ciel entière­
ment bleu sera noté 0, tandis qu'un ciel 
entiè1,ement souvert S1era noté 10. 

L'insolation exprime le nombre d'heures 
pendant 'lesquelles la te·rre a reçu 'les rayons 
du soleil pendant la journée. 

Si on fait le quotient de la durée d'insola­
tion observée par 'le temps théorique pen- ,­
dant lequel 'le soleil aurait brillé s'il n 'y 
avait pas eu de nuages, on obtient la · frac­
tion d'insolation qui s'€xpr_im'e par un nom­
bre inférieur ou égal à 1. (On a la ue-lation : 
fraction d'inS-Olation x 10 + Nébulosité = 10. 
Mais ce n'esti que très approx_imatif, et sim­
plement quand on collSidère d~s moyennes 
mensue11es.) 

L'état du ciel peut se1 résume:r dans le 
tableau ci--dessous 

O Clair 5 pluie 
1 1/4 couve1rt 6 neige 
2 1/2 oou\r,ert 7 brume 
3 3/4 couvut 8 brouillard 
4 EntièrementJ couvert 9 orage 
Quant aux 111.uages, leur force perme•t à 

l'œil de lei classer en 4 catégorteis: prinGi­
pales : 

1° CIRRUS : formés d'aigui'!Le:s de glaoe -
se trouvent de 8 à 10.000 m. de hauteu.~·. Ils 
sont cause de halos lunaires qui fônt: dire 
que la lune, « boit ». 

2° CUMULUS : nuages énormes et laiteux 
que les marins appellent « bafü~s de coton :t. 
Leur base 'est à 1.500 m., leur sommet à 3.000 
mêtres. 

3° NIMBUS : nuages « de plute » noiri, 
sdtués de 1000 m. à 1500 m. d'altitude. 

4° STRATUS : nuages: bas provoquent le 
temps « voilé » ou gris ; se trouV1ent à une 
altitude de; 5 à 800 m. 

Les nuages sont un éiément important 
dans 'la prévision du temps. 
1° Les cirrus, puis les cirro-cumulus annon­

c1ent la tempête. 
2° Le151 alto-cumulus qui forment oe. qu'~n 

appelle le ciel pommeilé, annoncent1 la 
pli:ie. 

- 3° Le.s: cirrus arrivant rapidieimient annon­
cent - le mauvais temps. 

4° Le halo €St un signe précurseur d_e pluie. 

'" 
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brouillard 
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p.lu.i.e 
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N 

D 

~ couvert 

-
Résultats des observations 
Les obse.rvations météorologiqweis doiv:ent 

être mentionnées sur un tab1eau hebdoma­
daire ou mensuel. 

Qt'C.tn.cicl ~ 

Pour les « class1es cliel pe.tits », 1e.s obser­
vations .se bornent au vent, à l'état du ciel, 
à la pluie ou à la neige et à que1ques phéna.­

. mènes atmosphériqwes, tels quei brouillard, 
orages, arc en ciel, rosée, v·e:rglas. 

L€s grands se familiariseront avec lies i\Ï­

gnes conventionnels adoptés pair •J'O.N.M. e:t 
feront uru tableau plus complet e~ pllll:l dé­
taillé dans 1eque1 apparaîtront 'les graphi­
que.s dei la températmie ~ de la pression 
atmosphérique'. 

I 

rosee 
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OB5f Q\IATi·ONS P~ÉMOLOG iQU~ 
ESPECES 

1 début 
t1orc1.;so" 

lle .. illqj~ 1 daliut" 
Fr~•~icoli... 

défeu.ÎU<liSOI'\ 

noisetier 
canirnone .tobois 
orul'\e-llie:r -
1 i.ld.s 

'11.Q.'t nu,e.'t; f. .. 

lna.~d'l...I&. 
c.11.a.tn; A~tl':t; 
ci.u.bé o\.ne 
fdut -dcacid. 
éQldn.liczr-
colch.~Que 

c.~i"l.si~r 
prun.ie·r 
f)OÏ.t"iU 

pOh\11lÎ.U 

fi.ou e r ... -
PLANTë~ CULTiVÉtS 

é.~?t.Cf.S semctiUcs 150rtic de 1 . tc.-re flord•.spn réc:.oHe: 
bl~ d'kiwe:r 

~ 

Po"""e de turè . 
be1;t.,,.,,.d ve 

col :z.a. 

TilAVAUX 

1 ::1 
ANiMAUX 

ESPË.CES - ...... _ lclib~ 
chcw.ve.~ .. 
--· - - .... 
f.6CO-a-cb~ ... 
~ 

~-t>~ 

Un tirage à part de ce tableau est en vente à la c·. E. L. 
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Observations phénologiques 
Ces1 observations étudient les variations 

qu21 font subir les phénomènes mé.téorologi­
qUJes aux végétaux : f1eui'li.aison, floraison, 
füuctification, défeuillaison. 

Suivant les régions et les années, les plan­
tes subtssant l'inf uence des éléments natu­
:tiells, pDeinnent leurs feuilles, fleuri~sent ou 
fructifient plus ou moins tard. 

Il 1e1Slti donc nécessaire d'habituer les ~m­
fants à observer avec précision ces périodes 

très variables qui donni;ront de' précieuses 
indications à la géographie et à l'histoiœ• 
natur0elle. 

Dans ce but, et nous: référant aux tableaux 
quei publie l'O.N'.M., nous proposons un :oys­

tème· simplifié d'étude' diei la vte1 des plantes 
que nous complétons e111 ajoutant ce qui a 
trait à la vie des insectes et des oiseaux les 
plus communs. 

Quelques dictons populaires 

ayant trait "- la climatologie 
Voici, pour chacun des mois de l'année, 

un dicton populaire . . Une 1e111quête auprès des 
é'lèves, qui interrogeront lellll's parents ou 

JANVIER 

Janvier d'eau chiche 
Fait le· paysan riche. 

FÉVRIER : 

La neige de Février 
Fait le gerbier. 

MARS : 

De Mars le bea.u temps 
Promet bel et bon an. 

AVRIL : 

S'il tonne en Avril 
Prépare tes barils . 

MAI : 

Gelées d' Avril ou de Mai 
Misère nous prédit en vrai . 

JUIN 

Beau temps en Juin, 
A bon dance de pain . 

JUILLET : 

Si le m ois de Juillet est beau 
li faut réparer les tonneau x. 

.connaissances, peTmettra de compléte1: cette 
documentation et par là, le folklore trou­
vera place dans la Météorologie : 

AOUT: 

S'il pleut au mois d'Août 
Huile et vin .partout. 

SEPTEMBRE : 

Pluie de Septembre 
F avori'se semailles et vendanges. 

OCTOBRE :. 

Sème le jour de Saint François (4 Octobre) , 
Ton grain aura du poids. 

NOVEMBRE : 

A la Sainte Catherine (25 Novembre) 
Fais la farine , 
Car à la Saint André (30 Novembre) 
Le bief sera gelé . 

DÉCEMBRE : 

Qui à Noël se chauffe au s'6leil 
A Pâques brûle la bûche de Noë./ . 



La prévision du temps par /'O.N .M. 
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ÉVOLUTION PROBABLE 
DU TEMPS 

entre le 26 Avril, à 6 heures, 
et le 27 Avril, à 18 heures, T.M.G. 

Le système pluvteux S·L qui se déplace len­
teme:ntl V1ers le Nord-Est interfère sur la 
France- avec les perturbations orageus~s de 
Méditerranée. 

TEMPS PRÉVU 
POUR LA JOURNÉE DU 27 AVRIL 

1. - EN FRANCE. Au Nord d'une ligne 
Bordeaux-Mézières. Temps couVlert avec pluie 

ou a verses éparnes-. Assez bellies éclaircies lo­

ca·:es. VEnt modéré de secteur Nord. 'I1em­

pérature maxima ien légère baisse. 

Au .Sud de la. ligne Bordeaux-Mézières. 

T <mps très nuageux avec pluie ou avierses 

et orages locaux. Vent faibLe secteur SE à E 

dominant. Températures maxima 1en légère 

bai&se. 

ÉVOLUTION GÉNÉRALE 
PRÉVUE POUR LE 28 AVRIL 

Temps instable avec avers€\SI ·et gibou'lées, 

principalement dans la moitié Nordcüuest 

de la Fmnce·. Refroidissement moy.en. 

Les échan~es 

Un échang,e· fructueux d'observations mé­
téorologiques peut s'étab'lir entre différente:; 
EcoLes. Chaque école encarte dans -son jour­
nal scolaire la f•euil1ei mensuelle d 'observa­
tion qui, plus que n'importe quel texte, ap­
portera ainsi 1e témoin irréfutable du cli­
mat et de la vil~ végétaLe du pays. Ainsi, 
plusieurs tableaux provenant de régions dif­
férenti: s complèteront h~e·ur1e:us.e meint ·1a le­
çon de géographie, en donnant à . celle-ci 
plu:; de vie 1ert de réalisme. 

Cet échang.e peut même être pratiqué sur 
la seule base des obsexvations météorologi­
ques et phénologiqm;s, sous forme d'une sim­
ple f•euille imprimée fournie par l'Lnstitut 
coopératif de• l'Ecole Mode1·ne iet envoyé cha­
que mois à une école correspondante. Ainsi, 
une école· des Alpe& pourra,par I'intermédiaire 
de l'Institut, entœ~· en relation avec six éco­

les de France, situées dans 'les r~gions types : 

(Nord, Côte Atlantique, Prov•ence, Vo&g.es, 
M8!51si:f Central, Tourisme, •etc .. ) 

Quelles bernes l.e:çOlns 1en pel1S'lJlective et 
que-Ile magnifique synthèse lorsque la fin de· 
l'anné'e scolaire ~rrivée, on pourra, d'un coup 
d'œil , faL·e un rapide retour sur le passé et 
déterminer concrèt;ement les enseignements 
trop théoriques ~ t trop abstraits d'une géo­
graphie fastidieuse. 

OBSERVATIONS . 
Ainsi la météorologie, dont 'le ré~eau de 

collaborateurs bénévoles ne oesse de s'accroi­
tre, n'apparaîtra plus comme une science 
aride réseTvée à quelqll!es spécialistes. Elle 
aura sa raison d'être, reine fera partie de .Ja 
vie de l'écoJ.e, de la vtei du pays et s'intégrera 
heureusement dans les connaissances élé­
mentaire_s de notre 1enseignement. 
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LES FORMATS 
La querelle paralysante des formats est-elle 

. close ? Pour des raisons commerciales, la diver-
· sité des largeurs des pellicules, avait beaucoup 
·nui avant 1939 au cinéma éducateur qui ne peut 
·-utiliser que des formats réduits. La projection 
animée se partageait les faveurs du 8 m/ m, du 

'9 m; m 5, du 16 m;m, du 17 m; m,5 et du 35 m;m. 
En sonore seuls depuis la Libération, le 16 m; m 

·et le 35 m;m sont autorisés à construire des ap­
pareils et à créer des films . Du point de vue 

,,;co)aire, seul le 16 m/ m est subventionné, le 
_35 m; m ne présentant aucun intérêt. Mais, en 
muet, les usagers ont encore le choix entre le 
8 m; m, le 9 m;m,5 et le 16 m; m ; le 35 m;m étant 
-définitivement mis au rebus. Pour ceux qui hé­
sitent encore, je tiens à les mettre en garde con­

·t re le format hybride qu'est le 9 m; m,5. Je leur 
rnppellerai que le 16 m; m est universellement 
·reconnu et que le cinéma est un moyen remar­
·quable d'échanges internationaux. Ceux qui ont 
<eu !'.occasion d'emprunter des films aux Offices 
·d'information étrangers ne me contrediront pas. 
..Alors que le 9 m; m,5 n'est connu et utilisé 
.qu"en France par une seule maison commercÎa· 
-1e qui est la seule à mettre des films sur le 
marché et dont le catalogue est forcément réduit. 
Je n'ignore pas que le prix d'achat du projec­
~eur 9. m;m 5, très ·bon marché, incite bon 
nombre d'écoles aux moyens réduits à se pro­
<urer ce format plus accessible. Mais le Minis­
'ltère de l'Education Nationale a soumis aux 
-constructeurs un devis serré de projecteur muet 
16 m;m avec ou sans moteur dont le prix ne 

.devrait pas dépasser 10.000 francs: il convient 

.donc d'attendre le résultat de ce projet qui de­
vait recevoir une solution en octobre dernier . 
Dés qu'un projecteur muet 16 m; m ser'a agréé , 
.c'est dans ce format que résolument toutes les 
·écoles devront s'engager, son avenir est garan­
ti, au moins pour l'immédiat. 

MONDONAUD (Hte-Yienne) . 

Pour l'achat d'un Cinéma 
Dans le numéro 9 de L'Educateur, notre ca­

"Jllarade Grouas, à mon avis un peu trop hâtif 
..dans ses généralisations, jette un cri d'alarme 
nettement pessimiste à propos de l'obtention de 
subventions pour achat d'un projecteur. A l'ap­
pui de sa thèse , il fait le récit de ses démar­
-ches infructueuses auprès de divers organismes . 
Je ne trouve rien à reprendre à ses conclusions 
relatives au Ministère de l' Agriculture et aux 
Mouvements de jeurtesse, mais e; ce qui concer­
ne l'appui que l'on peut attendre du Ministère 
de !'Education Nationale, il est de mon devoir 
de faire entendre un « son de cloche >> différent . 

La lecture de !'exposé de notre camarade, as­
sez déprimante pour ceux qui désirent faire 
l'acquisition d'un projecteur, donne 1 'impression 
que celui-ci attend tout des subventions poyr 
faire du cinéma. Dans ce domaine, il importe 
de ne pas perdre un temps précieux (nous som-

mes si en retard !) à espérer les · encouragements 
officiels. 

A ceux que l'achat à crédit d\m projecteur 
effrayerait, je livre le récit de notre propre en­
treprise, heureux à la pensée que certains y trou. 
veront peut-être · un encouragement. 

En janvier 1946, après deux séances de son­
dage, je décide le bureau du Sou des Ecoles à 
faire l'acquisition d'un projecteur 16 m;m Debrie 
type «MS 24 ». Coût : 100.000 fr . En caisse à 
l'époque : 10.000 fr. Nous passons commande 
par J'U.F.0.C.E.L. 

Sans attendre des secours providentiels , nous 
organisons de~ séances dans la localité et les corn~ 
munes voisines avec un appareil mis gracieuse­
ment à notre disposition par le dynamique di­
recteur de J'Office du Cinéma Educateur de 
Lyon, M . Cauvin, au.quel je suis heureux, en 
passant, de témoigner publiquement notre gra­
titude. 

Malgré d'innombrables difficultés, nous réali­
sons en deux mois 22.000 fr. de bénéfice. Noua 
pouvons· dès lors verser l'acompte exigé par 
Debrie (un tiers du montant de la commande) 
grâce à une avance de 10.000 fr. faite par le 
président du Sou, 

Notre ami Cauvin pousse singulièrement à la 
roue pour accélérer la livraison et après la Foire 
de Lyon (fin mai), il obtient qu 'on nous livre 
un des appareils envoyés en démonstration. 

Pour régler le solde de notre commande, les 
membres du bureau du Sou (qui sont tous de 
condition modeste) font les avances d 'argent nj;­
cessaires. Malgré l'incertitude de l'avenir et à 
une époque où l'argent se déprécie rapidement, 
ils prêtent avec confiance (pourtant certains sont 
des paysans du Bas-Dauphiné !) . 

Je constitue aussitôt le dossier de de~nde de 
subvention et l'expédie au Ministère de !'Edu­
cation Nationale, sans grande conviction d'ail­
leurs. Pénétré du principe qu'il faut demander 
beaucoup pour obtenir peu, j'ai chiffré mes es­
pérances à 30.000 fr . (cela me paraît démesuré 
vu la situation générale) . 

L'automne arrive. Nous n'espérons plus en la 
subvention et ne comptons que s~u nous-mêmes 
pour nous libérer de nos dettes, nous reprenons 
le collier. 

L'organisation marche mieux qu'au début ; 
parmi les rares laïques du village , je constitue 
une équipe de huit militants : opérateurs ou 
conducteurs de voitures (nous avons six voitures 
à notre disposition, la Préfecture nous fournit 
les bons d'essence) . Nous étendons notre rayon 
d'action : dix communes dans lesquelles nous 
portons à tour de rôle la bonne parole à raison 
de cinq à six séances par semaine (les équipes 
opérateur-chauffeur se relayant). Malgré cet ef. 
fort intensif, le rendement financier s'avère ca. 
tastrophique : 213 fr . de bénéfice pour les mois 
de novembre et décembre ! C'est à désespérer 
de tout, et la subvention qui n'arrive pas ! Le . 
mauvais temps se met de la partie : brouil'lards, 
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-neige, froid intense raréfient notre public déjà 
clairsemé. Par -11 ° , il nous arrive de faire 
35 km . pour projeter devant une dizaine de 
spectateurs . Résultat décevant ! Cependant, la 
foi qui anime « l'équipe » ne faiblit pas. Nous 
avons confiance en des jours meilleurs . 

En janvier, les recettes s ' améliorent dans de 
très notables proportions. Bach nous attire la 
grande foule rurale. Nous reprenons le sourire. 
Le 27, je reçois du Ministère de l'E.N. l'annone\' 
-d'une subvention de .. . 50.000 francs ! C'est vrai,. 
ment inespéré ! L'Etat sait parfois se montre~ 
bon prince. Après huit mois d 'attente, la chance 
nous favorise : pei.:t-être est-ce parce que nous 
n'avions jamais compté sur elle ? 

Ce matin, 26 février, j'ai le plaisir. de trouver 
dans mqn courrier, avec le n° 9 d.e L ;Educateur, 
l'avis de virement à mon C.C.P. des 50.000 fr. 
annoncés . 

Ainsi donc, après six mois de travail seule­
ment (dont deux de résultats presque nuls) grâce 
à cette subvention inespérée obtenue, j'insiste 
sur ce point, sans intervention d'aucune sorte, 
nous allons pouvoir nous libérer entièrement de 
la lourde hypothèque que constitue l'achat d'un 
projecteur sonore. 

Quand j'aurai ajouté que nous travaillons dans 
une localité où la population est en très grande 
majorité hostile à l'école laïque, où la munici­
palité, qui en est le fidèle reflet, ne nous a 
témoigné que la plµs parfaite indifférence pour 
ne pas dire plus, je crois que j'aurai atteint leo 
conditions défavorables optimum pour la créa­
tion et le développement d ' une oeuvre post­
scolaire. Aussi me permettrai-je en terminant, 
de dire aux camarades désireux d; se lancer 
dans l'aventure cinématographique, ayez con­
fiance , mettez-vous hardiment à la tâche , en 
quelque sorte aidez la chance et, tôt ou tard , 
le succès couronnera vos efforts. 

CASANOVA, à Eyzin-Pinet (Isère) . 

LISEZ LE NUM~RO DE PAQUES DE 

CONQUETES 
La Revue de Tourisme et Travail 

L 'expérience Freinet à !'Ecole de la Liberté 
de Vence. Tou tes les propositions de voyages 
de Touri~me et Travail à des prix intéressants : 
Suisse, Tyrol•, Forêt Noire, circuits en cars Nice 
et 'côte d'Azur , Limousin, Quercy, Périgord, 
Pays Basque, la Savoie, le Dauphiné, la Nor­
mandie, !a Bretagne, l'Alsace. Beffrois et ban­
cloques proclament la fierté des villes libres en 
Flandres, Hainaut et Artois. Les jeux sportifs 
de l'ancienne France. Trois millions de pê­
cheurs, mais combien de sportifs ? Vive Farrebi­
que, film de la terre de tous les pays . Les pages 
du camping, du plein air, et toutes les infor­
mations sur la culture, les voyages, le tourisme 
et les loisirs populaires. 

En vente dans tous les kiosques, 24 pages très 
illustrées : 19 fr . 

A propos de l' aluminocopie: 
Au cours des récents nm:néros de L'Educateur,. 

nous avons publié divers articles au sujet d'un 
procédé de polycopie qui s'apparente au procédé· 
du Nardigraphe, ce 'qui suffit à marquer à quel. 
point peut être délicate la réalisation indiquée. 

A la suite de cette publication, nous avons ; 
reçu un certain nombre de lettres désenchantées• 
de camarades qui, malgré leurs essais répétés . 
n'avaient pas réussi une polycopie acceptable. 
Notre camarade Meunier, à qui nous avons trans­
mis les documents, mettra cette question au 
point. 

Nous dirons aujourd'hui seulement ce que 
nous avons déjà répondu aux camarades : nos· 
pages d'E.S.C. ont été prévueg comme outils de 
recherche et de travail commun ; nous y met­
tons en commun nos recherches et nos réalisa­
tions. Mais aucun des procédés indiqués ne peut 
ni ne doit prendre ici allure de documentation 
officielle définitive. Vous essaierez à votre tour 
ce qu'ont tenté vos camarades. Si vous faites 
mieux, vous le direz ; si vous décelez des erreurs· 
ou. des insuffisances, signalez-les. Nos commis-· 
sions tireront de ces controverses les conclusions. 
pratiques qui s'imposent. Mais c'est tout : ne· 
nous accusez donc pas si un des procédés indi-· 
qués ne vous donne pas satisfaction . 

La lettre du camarade Mennechet (Aisne) nou5' 
apporte pourtant une conclusion possible : 

Je comprends que ce procédé - de /'alumina-· 
copie - n'est pas à ma portée (je me classe· 
d'ailleurs honnStement parmi les tout à fait· 
moyens, sans aucune vanité) . 

]'ai déjà réalisé de nombreuses recettes de­
l'E.S.C . et je m'en suis toujours bien trouvé. 
]'avais eu l'impression qu'il s'agissait de quelque 
chose de très sérieux (j'en suis toujours persuadé­
d'ailleurs), et c'est justement là l'essentiel de· 
mon reproche. Il serait souhaitable que les pro­
cédés signalés (et qui sortent du simple brico­
lage-) réussissent et soient à la portée de tous. 
Ou alors, pour éviter du temps perdu, et parfois. 
une perte pécuniaire pour les médiocres, il fau­
drait mettre gentiment dans le bas une' petite­
mention : « seulement pour les dégourdis », par­
exemple. 

D'accord. 

Nous n'insèrerons que très accidentellement: 
les articles qui ne sont pas à la mesure des ins­
tituteurs moyens que nous sommes, et nou5' 
marquerons d'une mise en garde les projets qui 
s'adressent au fameux dixième de bricoleurs-: 
cc as». 

Car nous vdulons travailler pour la masse• 
des instituteurs. - C. F . 

A ECHANGER 60 exemplaires d'une monogra­
graphie géographique communale imprimée •. 

12 pages, contre travail similaire . Ecrire à Faul-­
connier, instituteur, Thionne (Allier) . 

IMPR. JEGITNA, 27. llUE jEAN-1•• '"' '<E~ 
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